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Dans le cadre d’une visite
inopinée  aux Comores, la
Chargée d’affaires  des Etats Unis
d’Amérique Amy J. Hyatt a orga-
nisé une cérémonie pour honorer
les participants bénéficiaires des
programmes d’échanges des USA.
Selon la diplomate, ces subven-
tions  marquent  l’engagement
continu du gouvernement à ren-
forcer la coopération.

De passage aux Comores, la
Chargée d’affaires des Etats
Unis Amy J. Hyatt a honoré

les  dizaines de participants como-
riens des programmes d’échanges
américains et qui ont récemment
reçu une subvention de la part de
l’ambassade des USA. Plus de 85
000 dollars de subventions ont été
accordés aux citoyens comoriens
par le gouvernement américain en
2020. Ces subventions comme le dit
si bien la diplomate représente l’en-
gagement continu du gouvernement
à renforcer la coopération et les rela-
tions bilatérales entre les deux pays
et à faire progresser l’objectif com-
mun d’un avenir plus prospère pour
tous les comoriens. « Chaque année,
par le biais  du programme  spécial
d’auto  assistance  de l’ambassa-

deur, l’ambassades des Etats Unis  à
Madagascar et aux Comores sollici-
te des propositions de projets pour
relever les défis locaux  que les indi-
vidus et les organisations identifient
dans leurs communauté », souligne
celle qui se dit heureuse d’avoir
sélectionné six comoriens sur les
programmes d’échanges de 2021.    

En 2020, l’ambassade des Etats
Unis a soutenu quatre projets aux
Comores, pour un montant total de
plus de 35.000 USD en soutien
direct à des projets menés par la
communauté sur la Grande Comore.
Il s’agit des bénéficiaires de subven-
tions du programme 2020
Ambassador’s spécial Self-Help à
savoir l’association Actions
Positives Comores (A2PC), l’asso-
ciation des Jeunes pour le
Développement Durable de Bangoi-
kouni (AJ2D BK) et l’association
pour le Développement de
Vouvouni (ACDV), etc. 

Mme Hyatt a également reconnu
le travail de l’Association
Comorienne pour l'Enfance et le
Développement Communautaire
(CEDAC) pour la réussite de son
programme subventionné par l’am-
bassade des États-Unis à hauteur de
100 000 dollars et qui a réuni des

dirigeants de la société civile et des
représentants des gouvernements
locaux des trois îles pour discuter
des moyens pour améliorer la gou-
vernance locale et pour accroître le

dialogue démocratique. Ces projets,
quelles que soient leurs dimensions,
illustrent l’engagement du peuple et
du gouvernement américain à ren-
forcer ses relations avec les

Comores et à aider le peuple como-
rien à construire un pays fort, pro-
spère et démocratique.

Andjouza Abouheir

COOPÉRATION ETATS UNIS/COMORES

Les USA honorent les bénéficiaires du programme
d’échanges américain 

SOCIÉTÉ LGDC du Jeudi 07 Octobre 2021 - Page 2

    

Après 10 jours de formation à
Mutsamudu en qualité de guide
du patrimoine des Comores, des
bénéficiaires ont reçu leurs badges
et attestations mardi dernier à
Fomboni Mohéli. Une cérémonie
a été organisée à cette occasion. 

Le collectif du patrimoine des
Comores(CPC) en collabo-
ration avec l’ambassade de

France en Union des Comores et
tourisme sans frontières (TSF)

avaient organisé une formation du
22 au 31 mars à Mutsamudu
Anjouan. Une formation pour exer-
cer en qualité de guide du patrimoi-
ne des Comores qui a été destinée à
des jeunes comoriens filles et gar-
çons. 

Il a fallu attendre jusqu’à ce
mardi 5 octobre pour que trois de
ces jeunes apprentis viennent récep-
tionner leurs badges et leurs attesta-
tions qui vont les distinguer des aut-
res guides. La cérémonie de remise

qui a été honorée par le Directeur
régional de l’Office de tourisme
Ibrahim Salim s’est déroulée au
siège de la FADESIM (Fédération
des acteurs pour le développement
économique et social de l’île de
Mohéli). C’est Haddad Salim Djabir
qui représentait le Collectif du patri-
moine des Comores qui a remis ces
badges.

« Nous ne pouvons que remer-
cier le Collectif du patrimoine des
Comores, l’Ong Tourisme sans
frontières et surtout l’ambassade de
France des efforts qu’ils ont
déployés pour former ces futurs gui-
des afin de faciliter leur travail dans
notre pays et particulièrement à
Mohéli » dira Adfaoun Hamada, le
maire de la commune de
Mwalimdjini au nom de ses collè-
gues maires. Le maire a espéré  que
cette formation contribue à promou-
voir notre patrimoine dans cette
nouvelle réserve de biosphère. 

Quant à Moussa Madi Issoufi
l'un des guides formés du patrimoi-
ne il reconnait avoir « acquis des
compétences nous permettant de
répondre aux attentes du pays ».

Riwad
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Des guides du patrimoine des Comores
ont reçu leurs attestations 



Contribuer à la réduction des
facteurs de risque du diabète et
renforcer l'information et la sen-
sibilisation des populations sur le
diabète, à travers l'implication des
journalistes par la production et
la diffusion de contenus journalis-
tiques de qualité, tel est l’objectif
visé par l'ONG santé diabète. Et
pour cela, 25 journalistes du
réseau santé diabète en collabora-
tion avec cette ONG participent à
un atelier d’échange de 3 jours à
partir de ce mardi à Moroni.

Selon les dernières estimations
de la Fédération
Internationale du Diabète

(FID), plus de 463 millions de per-
sonnes sont aujourd’hui affectées
dans le monde, dont près de 80%
vivent dans des pays à faibles ou
moyens revenus. En 2017, le diabè-
te était responsable de 5,1 millions
de décès (soit 14 000 morts par jour

et 1 mort toutes les 7 secondes). 
Le Burkina Faso, le Mali et

l’Union des Comores, selon les
intervenants, ne font pas exception,
avec une prévalence variant entre 3
et 5% de la population adulte dans
ces 3 pays. Cette transition épidé-
miologique est principalement due
à une urbanisation croissante et aux
modifications des modes de vie que
cela entraîne notamment une transi-
tion nutritionnelle, une baisse de
l’activité physique et une forte aug-
mentation du surpoids et de l’obési-
té.

Le but de cet atelier d’échange
c'est donc de renforcer les connais-
sances de ces 25 journalistes des
Comores sur le diabète, ses facteurs
de risque et les principes déontolo-
giques régissant la couverture
médiatique de sujet de santé.

Selon Stephanie Gardier, jour-
naliste scientifique et ex rédactrice
en chef du Figaro, aux  Comores,

entre 15% et 25% des adultes peu-
vent être considérés comme ne fai-
sant pas suffisamment d’activité
physique, et près d’un quart de la
population adulte présente un sur-

poids ou une obésité. « Les enquê-
tes menées par l'ONG santé diabète
aux Comores démontrent que le
diabète prend de l'ampleur dans l'ar-
chipel des Comores et la prévention

se caractérise par des soins trop
limités », avance-t-elle, avant d’a-
jouter que « les enquêtes réalisées
en 2011 démontre que 4,8% des
personnes âgées de 25 à 60 ans sont
diabétiques aux Comores. Ces chif-
fres sont forcement changé au fil du
temps 

Le diabète détériore le fonction-
nement des organes vitaux et entrai-
ne des graves problèmes de santé tel
que la cécité, la maladie cardiovas-
culaire, l'insuffisance rénale ou pire
l'amputation. Les conséquences
sont lourdes du point de vue sanitai-
re ou socio-économique. « On ne
peut pas prévenir le diabète de type
1, toutefois on peut prévenir celui
du type 2 en adoptant une alimenta-
tion équilibrée, manger moins de
sucre, moins gras et moins salé »
suggère Dr Moïse.

Riwad

Une conférence débat sur la
thématique de l’économie numé-
rique est organisée ce mercredi 06
octobre à la chambre de commer-
ce de Ndzuwani. Plusieurs acteurs
conviés ont beaucoup contribué
en échanges et partage.

L’EFOICOM soutenu par la
Conférence des Nations
Unies sur le commerce et le

développement (Cnuced) a organisé
hier mercredi une conférence débat
sur l’économie numérique dans le
cadre des activités de la 15e session.
« L’économie numérique, une
opportunité pour les femmes et les
jeunes en contexte Covid-19 », tel
est le thème abordé lors de ces
échanges. Le délégué en charge de
l'éducation, Nail Jaffar qui repré-
sentait le gouverneur de l’île
d’Anjouan a ouvert le débat en
montrant l’apport du numérique du

début de la crise sanitaire jusqu’au-
jourd’hui. « En cette période de
Covid-19, le numérique est comme
alternatif capable de remédier à
cette crise, déclare-t-il. Il est égale-
ment une voie  raccourcie sur ce

vaste champs d'intervention com-
merciale mondiale multisectorielle
et multiservices basé sur le dévelop-
pement de la nouvelle technologie
en l'occurrence ».

Selon lui, le numérique peut-

être un sauveur de notre économie
sévèrement touché par les perturba-
tions commerciales internationales.
« Notre économie dépend presque
entièrement  de l'extérieur et cela
devient un de chemins possible et
rapide », précise-t-il. 

Saanda Youssouf, témoigne des
bienfaits de l'économie numérique.
« Depuis le début de la crise, la
vente du Web a pris le dessus. La
pandémie a diminué les contacts
physiques et a rehaussé de 50% de
notre chiffre d'affaires. Le numé-
rique développe plusieurs secteurs
», indique un responsable de
Comores en ligne.

Une autre plate-forme qui vise
la vulgarisation du numérique mon-
tre aussi qu’en cette période de
Covid-19, elle a constaté que la
clientèle ne cesse de s’accroitre. «
La (non) confiance revient  toujours
sur  table, qualité prix, la sécurité et

la garantie du client », indique à son
tour le jeune fondateur de plate-
forme, Zarouki Yasser, avant de ras-
surer : « On achète en ligne et pas
forcément avec les cartes bancaires
pour éliminer carrément le doute de
tomber dans le sceau de victimes de
la cyber-Criminalité ».  

Et pour Melyssa Bacar, premiè-
re présidente nationale
d'EFOICOM, cette conférence est
un grand portail pour les femmes
entrepreneures en particulier, spéci-
fiquement en cette période Covid-
19. « Le numérique est un grand
chapitre du plan d'actions 2022-
2023 de l'EFOICOM pour un entre-
preunariat féminin solide et rentable
dans le contexte Covid-19 », laisse-
t-elle entendre. 

Nabil Jaffar
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EFOICOM a organisé un débat axé sur l’économie numérique
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L’enquête collaborative du
consortium international des jour-
nalistes d’investigation révèle que
Nour-El-Fath Azali détient une
société offshore à Dubaï. « Je n’ai
ni blanchi de l’argent ni fait de
l’évasion fiscale », assure le
concerné.

Si l’affaire fait du bruit, d’au-
cuns sont tentés de dire :
beaucoup de bruit pour rien.

Le nom du conseiller privé du chef
de l’État comorien, Nour-El-Fath
Azali est cité dans l’affaire dite de «
Pandora papers », du nom de l’en-
quête menée par 600 journalistes du
monde entier qui ont passé au pei-
gne fin près de 11 millions de docu-
ments confidentiels faisant état d’é-
vasion fiscale. L’enquête menée par

le consortium international des
journalistes d’investigation (ICIJ)
en collaboration avec des cabinets
d’avocats révèle en effet que Nour-
El-Fath Azali détient une société
offshore à Dubaï, nommée Olifants
Ltd, « par le biais de SFM en 2018
avec son ami, partenaire et avocat
d’affaires Afif Mshangama ».

« J’ai créé cette société Olifants
Ltd car je voulais travailler pour
moi. C’est une société de conseil,
d’audit, d’investissement et divers
», confie le concerné interrogé par
ICIJ. Quant à Afif Mshangama, «
c’est un partenaire ». « Si je créais
une société de conseil, j’allais avoir
des aspects juridiques. Nous som-
mes associés et amis », poursuit ce
détenteur d’un master of business
(MBA) en finance internationale à

la Bradies University de
Massachusetts, aux États-Unis,
assurant au passage qu’avant d’ent-
rer dans l’arène politique en deve-
nant conseiller du chef de l’État qui
n’est autre que son père, il voulait «
faire du business ».

Pour autant, il garantit que la
société n’a enregistré aucune activi-
té depuis sa création, note l’enquê-
trice. D’ailleurs, il affirme l’avoir «
fermée en 2019 » avant même qu’il
soit nommé conseiller spécial
auprès de son père. « J’ai commen-
cé à recevoir des mails pour le
renouvellement et j’ai demandé la
fermeture ». Pourtant, selon une
facture qui date du 18 février 2019
déterrée par ICIJ, jusqu’à mars
2020, Olifant Ltd était toujours acti-
ve. Pour Nour-El-Fath Azali, cela

s’explique par « une histoire de
démarches ».

Si Pandora papers fait une onde
de choc dans le monde entier du fait
que plusieurs personnalités notam-
ment africaines sont accusées d’a-
voir dissimulé leur fortune derrière
des sociétés-écrans anonymes à des
fins d’évasion fiscale, aux Comores
le nom du fils ainé du chef de l’État,
seule personnalité comorienne
citée, n’a pas été associé à une éva-
sion fiscale ou à une autre affaire de
cette envergure. L’accueil particu-
lier réservé à Pandora papers par
l’opinion nationale peut s’expliquer
par le fait que c’est sous le même
régime que l’ancien président
Ahmed Abdallah Sambi est placé en
détention provisoire depuis plus de
trois ans pour « détournement de

deniers publics » entre autres, dans
une affaire de vente de passeports
comoriens à des apatrides aux Émi-
rats. 

« La loi comorienne n’interdit
pas la création de société offshore.
Je n’ai ni blanchi de l’argent ni fait
de l’évasion fiscale. Ce n’est pas
parce que je suis le fils d’Azali
Assoumani que je ne peux pas faire
du business. Si j’ai été cité par le
Consortium des Journalistes, c’est
parce que je suis le conseiller privé
du président de l’Union des
Comores », s’est défendu Nour-El-
Fath Azali, interrogé par nos confrè-
res de Mayotte la 1ère.

Andjouza Abouheir

PANDORA PAPERS :
Ce que l’enquête révèle sur le conseiller d’Azali
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La société Telma Comores a
accordé à l’Association
Comorienne de lutte contre le
Cancer chez la Femme (ACCF)
un chèque de 2 500 000 FC pour
soutenir ses actions contre cette
maladie chez la femme. Par la
même occasion, un appel au don
a été lancé pour soutenir en même
temps les activités de l’association. 

La campagne Octobre Rose
est l'occasion de sensibiliser
au dépistage du cancer du

sein et de collecter des fonds pour
soutenir la recherche. Ce mercredi,
le deuxième opérateur de la télé-
phonie mobile aux Comores, Telma
Comores, est venu apporter son
soutien à l’Association Comorienne
de lutte contre le Cancer chez la
Femme (ACCF). Par cette occasion,
le directeur général de Telma
Comores, Christophe Olivier a
remis un chèque de  2 500 000 FC à
la présidente de l’ACCF, Zahara
Abdallah. Une somme qui va leur
permettre de mener leurs activités
dans les meilleures conditions. « En
ce mois d’octobre, les projecteurs

sont braqués sur la lutte contre le
cancer du sein dans le monde. Après
la Covid-19, aujourd’hui, nous sou-
tenons l’ACCF à bien lutter contre
le cancer du sein », déclare
Christophe Olivier. 

De son côté, la présidente de
l’ACCF a tenu remercier le direc-
teur général de Telma Comores
pour ce geste généreux. « Le monde
entier sensibilise la population sur
la prévention du cancer du sein.
Notre association essaie de sillon-
ner les quatre coins de l’île pour
cette noble cause », avance Zahara
Abdallah. Selon elle, la somme
d’argent octroyée par la société à la
marque jaune va permettre l’accès à
la mammographie aux femmes les
plus démunies du pays. « Octobre,
c’est la belle vie », lance-t-elle. Par
la même occasion, la société Telma
et l’ACCF ont lancé un appel au
don pour toute la population au
bénéfice de l’association. «
Désormais, vous pouvez faire votre
don au numéro 401 23 00 », précise
la présidente de l’ACCF. 

Parallèlement, Telma Comores
lance « Hidaya » du 1er au 31 octo-

bre inclus, une campagne de fidéli-
sation des abonnés MVola. Pour
pouvoir bénéficier de cette offre, il
suffit au client d’acheter du crédit
ou souscrire à un forfait Telma via

MVola pendant tout le mois d’octo-
bre. Le client se verra remboursé
20% du montant cumulé des rechar-
ges sur son compte MVola au début
du mois de novembre. « Désormais

pour tout achat d’une carte SIM
Karibu, MVola vous offre 500 FC
sur votre compte MVola », précise
Christophe Olivier. 

Ibnou M. Abdou
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Telma Comores octroie un chèque de 2 500 000 à l’ACCF

Les câbles de la SONE-
LEC qui alimentent le villa-
ge de Hamavouna à Mohéli
en électricité deviennent un
danger public permanent.
Ces câbles de haute tension
fabriqués à partir de l'alu-
minium ne tiennent plus.
Les courts-circuits sont le
lot quotidien des habitants
qui vivent dans la peur per-
manente. La société natio-

nale d’électricité cherche
un financement pour réha-
biliter le réseau devenu
vétuste. 

ÀHamavouna dans la
région de Djando, les
habitants vivent dans

la terreur des câbles élec-
triques de la société nationale
d'électricité des Comores
SONELEC. Le réseau élec-

trique de Djando plus parti-
culièrement de Hamavouna
est mise en place il y a à
peine 13 ans  et il ne tient
plus. « Ce réseau n'a jamais
été réhabilité ni même béné-
ficié des travaux d'entretien »
explique un habitant de cette
localité. 

Les poteaux en bois ainsi
que les poteaux en fer présen-
tent un état de dégradation
très avancé. Par conséquent,
il met en danger la vie des
villageois au vu et au su de la
SONELEC. « Pendant les
périodes pluvieuses, les
câbles électriques tombent à
longueur de journée et pro-
voque des courts circuits.
Heureusement qu'il n'y a pas
encore eu des pertes humai-
nes. Toutefois nous sommes
en danger permanente » pré-
vient Nabhane Madi un jeune
de cette localité.

Selon madame Fastina
Boina de ce village, les habi-
tants prennent des risques
pour écarter ces câbles de
haute tension avec des bouts
de bâtons et autres objets afin
de stopper les cours circuits à
répétitif ou de les éloigner
des habitants. « En 2020 on a
eu plus du peur que du mal
car un câble électrique s'est
détaché de son nœud et s’est
posé sur nos maisons et frot-
te les tôles. Heureusement
après 3 minutes le courant

était coupé dans l'ensemble
de Djando sinon le pire allait
arrivé » déplore-t-il.

« Et pourtant on paye les
taxes à chaque recharge ça
sert à quoi au final ? » se
demande encore Nabhane
avant  de poursuivre « ce qui
nous fait mal c'est qu'on

informe cette situation aux
responsables du la SONE-
LEC mais aucune réaction de
leur part, ils interviennent
uniquement pour traquer les
fraudeurs du courant ». Les
réponses qu’ils donnent,
selon eux, c’est qu’ils cher-
chent du financement pour

réhabiliter le réseau élec-
trique de Djando. Ce qui est
certain, le village de
Hamavouna risque de prend-
re feu par des choses qui peu-
vent être évitées.

Riwad
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Le village de Hamavouna en proie à des courts-circuits
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Le nouveau directeur de la
société comorienne des hydrocar-
bures Idaroussi Hamadi a effec-
tué une visite technique dans le
site de production de gaz
Hydrogaz. Cette visite a permis à
la cheffe du dépôt Charafate Ali
Mohamed d'énumérer certaines
difficultés parmi lesquelles la
combustion des déchets habituel-
lement déposés aux alentours de
l'entrepôt. 

C'est un souci majeur qui
anime les employeurs
d’Hydrogaz. Les parages

du dépôt de fabrication dudit pro-
duit sont habités par des milliers de
familles qui y vivent avant l'im-
plantation de l'entrepôt et brûlent
des déchets aux alentours. Lors de
la visite du nouveau directeur des
hydrocarbures Idaroussi Hamadi,
dans les locaux de production,
Charafate Ali Mohamed, cheffe de
l'entrepôt a soulevé ce problème
pour que des solutions soient envi-

sagées dans le but d'éviter une tra-
gédie dans la zone de production. «
Nous produisons du gaz. Et il est
trop risqué que le voisinage brûle
des déchets à proximité du dépôt.
Normalement ce dépôt doit être le
plus sécurisé vu les travaux que
nous entretenons », explique-t-elle.

Le nouveau patron de la SCH
tout comme les autres visiteurs
présents ont bien assimilé les
dégâts que peuvent produire un tel
comportement. Mais reste à voir
comment l'autorité va s'y prendre
pour résoudre le problème sans la
force. Car bien que le dépôt
d'Hydrogaz se trouve à l'ancienne
piste d'atterrissage de Moroni, ce
qui relève d'un espace rattaché à
l'autorité privée, beaucoup de
familles qui vivent aux alentours y
ont installé des dépotoirs sauvages
où ils brûlent leurs déchets. 

Un autre problème a été exposé
par la cheffe du dépôt. Et il concer-
ne les difficultés liées à ma capaci-
té de stockage. « Après remplissa-

ge du gaz dans les bouteilles, nous
les conservons dans des conteneurs
aérés qui sont en occurrence bien
remplis. Maintenant le problème,
lorsqu’qu'on produit encore, on ne
peut pas déposer le produit au
soleil, par crainte des effets néfas-
tes. Nous voudrions avoir un espa-
ce bien adapté aux conditions de
stockage des produits », demande-
t-elle. 

Cette visite de l'ancien secrétai-
re général du gouvernement
consistait à prendre connaissance
avec les employés du dépôt
Hydrogaz. Elle est devenue tech-
nique au moment où Charafate a
parlé des conditions de fabrication
et du fonctionnement du dépôt. «
Ce dépôt est créé en 2019 mais on
a démarrée en 2021 avec 4 citerne
de stockage de gaz dont chacune a
3 mètres cube. On peut stocker 240
à 250 tonnes de gaz. Donc c'est
nous qui commandons le gaz. On
commande également les bou-
teilles et on s'occupe de la produc-

tion », détaille-t-elle avant de pro-
poser un organigramme devant
responsabiliser les employés du
dépôt car pour le moment les
agents travaillent mais il se peut
qu'un travail de deux employés
doit fait par une personne. En tout,
elle propose une structure et un sta-
tut de chaque employé. « On a
besoin de plus de techniciens sur
l’entretien des machines. Car déjà
si l'une d'entre elles tombe en
panne, nous pourrions avoir des
difficultés sur la production ». 

Selon elle,  des travaux sont en

cours pour faciliter le transfert de
gaz et une canalisation d'un tuyau
flexible de 520 mètres dans le but
de permettre le transfert du gaz
depuis le bateau jusqu'aux citernes
de stockage. Apres cette visite au
dépôt, le nouveau directeur a éga-
lement visité les bureaux de la
société comorienne des hydrocar-
bures après avoir pris ses fonctions
le lundi dernier.

Kamal Gamal

Alors qu’il avait déjà réalisé de
belles opérations, FC Chihouzi a
bouclé son mercato en signant
Ciel Phelestin Niriarivaotina.
L’ancien attaquant malagasy de
Fomboni FC rejoint une forma-
tion de Nyumashwa bien garnie.

Une bonne pioche pour les
Bleus. Petit par la taille,
Ciel Phelestin

Niriarivaotina est un avant-centre
avec des grandes qualités. D’une
bonne lecture de jeu, rapide et d’une
qualité de dribbles impressionnante.
Une des pièces maîtresses de la for-
mation fombonienne. Sur le papier,
Chihouzi présentera un duo malaga-
sy Niriarivaotina –
Randriamanantena qui pourrait
donner le tournis aux défenseurs du
championnat des Comores.

À Ngazidja, l’US Ntsaoueni se
prépare pour sa première saison en
D1 après sept années d’absence.
Les nordistes réalisent une pré-sai-
son intéressante en remportant
samedi dernier le tournoi Fair-play
de Volcan Club. Une compétition
amicale qui avait mis aux prises 8
équipes de D1. En parallèle, l’USN
a étoffé son effectif avec les recrute-
ments de Zaïd Moussa (Jupiter
Club) et Loukmane Kanane
(JACM).

Retour de Saïd Anfane Boura
et Kassim Ali Islam à Fomboni

C’est un retour aux sources pour
le doyen. Après deux saisons sous
les couleurs de l’Étoile du Centre,
Saïd Anfane Boura Ahmed retrouve
le ngome de Fomboni. L’attaquant

de 34 ans, ancien international, va
pouvoir apporter son expérience et
surtout son efficacité devant le but
au club de sa ville.

Deux autres anciens maillons
forts viennent renforcer la forma-
tion fombonienne. Il s’agit de
Kassim Ali Islam (avant-centre) et
Mouhtare Nourdine (milieu défen-
sif) qui effectuent leur retour eux
aussi en provenance des Verts de
Salamani. Fomboni FC a aussi étof-
fé son effectif avec des joueurs issus
d’autres formations de D1.
Moutuoun Dhoihirdine (Ouragan
Club) et Arbabi Saïd (Juno Club)
seront désormais mis en concurren-
ce pour garder les cages des Bleus.
Ils tenteront surtout de combler le
départ d’Ikraam Attoumane.

Dhoihirdine signe en même
temps que ses anciens coéquipiers à
Bwangoma, Abdoul-karim Toiha
(latéral) et Idriss Djanfar (ailier).
D’autres renforts en défense sont
aussi à noter. Salim Hambali
(Olympique de Missiri),
Mahamoud Saïd Soffou (Belle
Lumière), Salim Idaroussi (FC
Ouani) et Chouanyibou Ali Romli
(Etoile du Centre) rejoignent le tri-
ple champion des Comores. Ainsi
que Hadji Bouhoutane (Stade FC)
qui vient épauler Taher Ben
Ousseine et Jacky Rabenirina dans
l’entrejeu. Fomboni a tout même
enregistré sept départs dont quatre
ont atterri à Chihouzi.

Aksam Kamal rebondit à
Yakélé, Athoumani Ali à Étoile
des Comores

De retour dans l’élite à l’issu de

la saison 2018-2019, l’Étoile des
Comores est partie pour durer. Les
hommes d’Abdoulkarim Aboudou
entament cette année leur troisième
saison consécutive en D1. Un nou-
veau défi auquel les dirigeants de
Nyumadzaha comptent jouer les
premiers rôles. Des nouvelles
recrues ont rejoint l’effectif durant
le mercato.

Sociétaire de l’Ajesco, Saïd
Mohamed Kifayatillah est le pre-
mier à s’engager avec les Verts du
Ɓamɓao. Il vient renforcer la char-
nière centrale aux côtés de

Mohamed Dulkeyyum. Sur les
côtés, c’est l’arrière droit polyvalent
Soufiane Chanfiou, en provenance
de Mboube Club, qui vient apporter
son expérience. Enfin, le groupe
s’est mieux armé avec le recrute-
ment des milieux de terrain Saïd
Hassani (Les Ambides), Djibaba
Djafar (Super Sonic) et de l’ailier
gauche Athoumani Ali (Elan Club).

À Ndzuani, Yakélé Sport ratisse
large avec le recrutement de 13 nou-
velles recrues. Le vainqueur de la
Coupe des Comores 2019 va relan-
cer trois joueurs qui évoluaient chez

d’autres écuries de première divi-
sion : Aksam Kamal (Ziarra Club),
Yasser Ahmed (Olympique de
Missiri) et Ismaël Saïd (Ngaya
Club). Les dix autres sont issus des
divisions inférieures dont certains
venaient d’être fraichement promus
en D1 avec leurs anciens clubs
respectifs. À l’exemple de Wishting
Mouridi et Fahd Saïd de Steal
Nouvel ou d’Ayoub Attoumani
d’Atlético Mutsamudu.

Rassemblés par BH

VISITE AU SITE DE PRODUCTION HYDROGAZ

Les employés d’Hydrogaz plaident pour plus de sécurité 

MERCATO

Chihouzi s’offre Ciel Phelestin Niriarivaotina

Financement de la BM : Crédit-65290 ; Don No. D549-KM

SIGNATURE DE CONTRAT DE PRESTATION DE SERVICE AVEC UN EXPERT EN
GENIE CIVIL

Marché/Contrat en Référence N° 2021-013 - VBG- UGP- PRPKR
Appel à manifestation d’intérêt publié sur : 

ALWATWAN N°4196 du 09 juin 2021et N°4192 du 03 juin 2021
LAGAZETTE N° 3899 du 09 juin 2021 et N° 3903 du 15 juin 2021
UN Développent Business undb@worldbank.org  le 09/06/2021

Le Projet de RelèvementPost-Kenneth a signé marché de prestation de service avec Mme.
ABDALLAH MOEGNI HAMZA SOULAIMANA de nationalité Comorienne, Expert junior en
Violence Basée sur Genre (VBG) pour appuyer le Projet dans la mise en œuvre du Plan d’ac-
tions sur les VBG.

Le Contrat a été signé le 04 octobre 2021 pour une période d’une (1) année renouvelable
avec une période d’essai de six (6) mois, le marché/contrat estpublié sur STEP depuis le 05
octobre 2021.

Ministère de l’Aménagement du Territoire, de l’Urbanisme,
Chargé des Affaires Foncières et des Transports Terrestres

Projet de Relèvement Post-Kenneth et de Résilience
(P171361) 
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Le Gouvernement de l'Union des Comores a obtenu un financement additionnel
dans le cadre de la quatrième phase du Programme régional d'infrastructures de
communication pour l'Afrique (RCIP-4) (D 3820 KM) de la Banque Mondiale et a l’in-
tention d’utiliser une partie du montant de ce Don pour effectuer les paiements au
titre du contrat relatif à la «  Recrutement d’un consultant Individuel Ingénieur infor-
maticien sous forme d’assistance technique sur place pour le déploiement des équi-
pements informatiques. ».

1. Objectif de la mission

L’objectif général de la mission consiste en des prestations de supervision et
d’assurance qualité visant accompagner l’UGP et les structures bénéficiaires dans le
déploiement par l’adjudicateur qui sera retenus pour la fourniture et l’installation des
différents équipements ci-dessus identifiés. Il s’agit principalement de superviser
pour le compte de l’UGP : 

• l’acquisition, l’installation et la sécurisation pour le compte de l’administration
comorienne (service e-Gouv mis en œuvre par le projet, Ministère des Finances et
Budget (MFB) et Banque Centrale et autres ministères) d’un data center pour héber-
ger les applications gouvernementales et services publics digitalisés dans un envi-
ronnement sécurisé et offrant un haut niveau de qualité de service pour pouvoir
assurer la pérennité des services et données de l’e–Gouv. Ce Data Center doit éga-
lement offrir la possibilité à l’entreprise publique la possibilité de pouvoir héberger
leurs services.

• l’acquisition et l’installation pour le compte du gouvernement d’équipements et
outils sur la cybersécurité

• l’acquisition et l’installation pour le compte du gouvernement des équipements
liés à la mise en place de l’IXP national.

• l’accompagnement de l’installation et la sécurisation des équipements informa-
tiques fournis par le RCIP-4 pour tous les autres bénéficiaires du projet (Agence
nationale de régulation des TICs (ANRTIC), Autorité de régulation des marches
publics(ARMP), Agence nationale pour la promotion des investissements (ANPI),
Agence nationale de développement du numérique (ANADEN), etc.)

2.Niveau d’effort, durée et lieu d’exécution de la mission

La mission est prévue se dérouler aux Comores au sein de l’UGP RCIP-4 avec
des possibilités de déplacements sur les deux autres îles. Le niveau d’effort requis
est estimé à 08 hommes-mois.

Le consultant travaillera en étroite collaboration avec l’UPG et sous supervision
du coordinatrice du projet, mais qu'il devrait travailler avec plusieurs bénéficiaires du
projet, notamment.

• MFB
• Ministère de la Justice
• Ministère de l’Intérieur
• Banque Centrale des Comores
• ANADEN
• ANRTIC
• ANPI
• ARMP
• DCNMP

3. Profil du consultant

• Bac+4 avec au moins 7 années d'expérience professionnelle en IT.
• Connaissance de la gestion de projets suivant les standards ITIL.
• Connaissance et expérience pratique des serveurs informatiques d’au moins
3années.
• Bonnes connaissances des sécurités réseaux : connaitre les technologies, proces-
sus et les procédures de sécurité du réseau et connaitre les meilleurs pratiques de
la sécurité du réseau.
• Savoir des connaissances en conception schéma électrique, générateurs, ondu-
leurs, et PDU etc.

• Compétences en systèmes de câblage : Topologies « Top-Of-Rack », « Middle-Of-
row », et « End-Of-Row », Câblage Cuivre, Câblage Fibre Optique, Brassages
Horizontaux, Verticaux, et Intelligents
• Bonnes connaissances en systèmes de sécurité physique : détection de fumée,
extinction d’incendie, vidéosurveillance, contrôle d’accès
• Maitrise de l’infrastructure Datacenter classique : stockage, virtualisation, OS,
réseau LAN/WAN, systèmes de sauvegarde et restauration.
• Expertise en architecture technique dans le domaine d’infrastructure : Firewall,
load-balancing, commutation et routage.
• Connaissance approfondie des technos liées aux racks, continuité des opérations
/ reprise après sinistre.
• Familier avec la mise en œuvre / gestion des infrastructures, la gestion des servi-
ces / opérations.
• Expérience avec la virtualisation UNIX / Linux / Windows et l'architecture
«Infrastructure-As-A-Service»
• Expérience de l'animation de réunions avec plusieurs clients et le personnel tech-
nique, y compris la recherche de consensus et la médiation de compromis si néces-
saire
• Expérience en planification de projets et de tâches est un atout.
• Une très bonne maitrise de l'anglais (écrit et parlé) est un atout.

4. Constitution des Manifestations d’intérêt 

Les candidats intéressés sont priés de soumettre les documents suivants avec
leur candidature :

- CV du candidat
- Lettre de motivation expliquant l'intérêt du candidat pour la mission, son

expérience professionnelle pertinente et les raisons pour lesquelles il devrait être
considéré pour le rôle

- Une méthodologie de cinq pages maximum expliquant l’approche pour la
mise en œuvre du projet, le calendrier de travail et des missions de terrain.

Le consultant proposera notamment un planning cohérent pour l’ensemble de la
mission. 

Les termes de références sont disponibles en demandant à l’adresse suivante :
rcip.procure@gmail.com

Les critères d’éligibilité, l’établissement de la liste restreinte et la procédure de
sélection seront conformes  aux procédures spécifiées dans le Règlement de
Passation des Marchés de l’IDA  pour les emprunteurs sollicitant le
Financement de Projets d’Investissement (version juillet 2016, révisée 2017,
2018).. La méthode de sélection est la « Sélection de Consultants Individuels (SCI)».

Les consultants intéressés peuvent obtenir des informations supplémentaires au
sujet des documents de référence à l’adresse ci-dessous et aux heures suivantes :
de 08h 30 à 14H 00 (heure locale) du lundi au vendredi.

Les manifestations d’intérêt doivent être déposées  ou envoyées par email, aux
adressesmentionnées ci-dessous au plus tard le 22 octobre 2021 à 14 h 00 (heure
locale). 

Adressé à : Mme laCoordonnatrice du Projet RCIP4 « Manifestation d’intérêt Réf.
n°2021/013 »/RCIP4/ATI»DI

– Intitulé du poste», Bureau de gestion de projet RCIP-4. Moroni Coulée,
Logement N°ZE 27, Tél (269) 773 99 00, email : rcip.procure@gmail.com

Lancé le 06 octobre 2021

UNION DES COMORES
Unité – Solidarité – Développement

----------------
Ministère des Finances, du Budget et du Secteur Bancaire

------------
Programme Régional d’Infrastructures de Communication (RCIP-4)

Réf. n° N°2021/013/RCIP4/AT»DI

SELECTION DE CONSULTANTS PAR LES EMPRUNTEURS DE LA BANQUE

Sollicitation de Manifestations d’Intérêt pour le Recrutement d’un Consultant Individuel Ingénieur informaticien sous
forme d’assistance technique sur place pour le déploiement des équipements informatiques.


